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Il n'y a pas si longtemps, il était difficile de fabriquer des nombres au hasard. En effet, il était très long d'en  
obtenir expérimentalement, la simulation n'était pas au point, les ordinateurs étaient rares.  Aussi publiait-on  
des « tables de nombres au hasard ». 

Voici le début d'une table publiée en 1973. Elle se composait de 3 pages et de 5000 chiffres au hasard, groupés  
en 50 colonnes et 100 lignes. Avant d'être tirés, tous les nombres qui y figurent avaient la probabilité 1/10 de  
sortir et les tirages étaient indépendants. On peut supposer qu'elle a été fabriquée comme suit : on met 10 boules  
identiques au toucher et numérotées de 0 à 9 dans un sac opaque, on touille, on en tire une au hasard, on note  
son numéro, on la remet dans le sac, puis on recommence ces opérations 4999 fois. Touiller les boules avant  
chaque tirage permet d'affirmer que l'on se remet bien dans les mêmes conditions qu'au premier tirage (on  
répète donc bien la même expérience aléatoire) et que les tirages successifs sont indépendants les uns des  
autres.

Comment utilise-t-on une table de chiffres au hasard ?

On choisit d'avance un parcours sur la table tenant compte du nombre de  
chiffres dont on a besoin.  Le plus simple est de parcourir la table de  
haut en bas et de gauche à droite (1ère colonne, 2ème colonne, etc).  
Tout parcours convient à condition qu'il ne repasse pas 2 fois par le  
même point (auquel cas la condition d'indépendance des tirages n'est pas  
respectée). Pour cette raison, on prend les précautions suivantes :

● Si après avoir prélevé des chiffres dans la table, on a besoin  
d'une nouvelle série de chiffres au hasard, on choisira un  
nouveau parcours évitant le premier (pas de point commun). 

● Si on veut prélever plus de chiffres que la table en contient, on  
terminera le prélèvement à l'aide d'une autre table de chiffres au  
hasard.

● Le parcours de lecture doit être choisi avant de regarder la table.  
En effet, si on choisissait ce parcours au fur et à mesure, on  
pourrait être influencé par les chiffres déjà prélevés.

I - Expérimentation

L'objectif est de fabriquer une table de 100 chiffres au hasard (10 lignes et 10 colonnes) à l'aide d'un dé. Pour  
cela, nous allons d'abord commencer par fabriquer expérimentalement un tableau à 10 colonnes avec les  
nombres 0, 1, ... 35 tirés indépendamment les uns des autres avec la même probabilité.

I.1 - Quelle devra être la valeur de cette probabilité commune (sous forme de fraction) ?

I.2 - Tout nombre n entre 0 et 35 s'écrit d'une manière unique sous la forme 

n = 6⋅q+r

q et r valant 0, 1, 2, 3, 4 ou 5 suivant la valeur de n : c'est l'égalité de la division de n par 6 (q est le quotient, r le  
reste). Par exemple, si n = 27, q = 4, r = 3 ; si n = 0, q = r = 0 ; si q = 35, q = r = 5.

Pour engendrer n au hasard, nous allons engendrer q et r au hasard.



Lançons le dé une première fois et décidons que r est le numéro sorti moins 1(si 1 sort, r = 0, si 5 sort, r = 4).  
C'est donc un nombre qui vaut 0, 1, ... ou 5. Puis relançons le dé une nouvelle fois et décidons de même que q  
est le numéro sorti (à ce deuxième lancer) moins 1. Calculons n = 6 ⋅q+r. C'est un nombre engendré au hasard à 
la suite des lancers successifs de deux dés.

Engendrer expérimentalement de cette manière 10 nombres entre 0 et 35 et remplissez le tableau suivant :

Tableau 1

I.3.a – Nous allons démontrer que les nombres 0, 1, ..., 35 avaient tous la probabilité 1/36 d'être tirés, avant le  
lancer des 2 dés. Pour cela, indiquer sous forme de fraction les probabilités manquantes sur l'arbre ci-dessous  
afin qu'il représente complètement la première épreuve (le premier lancer du dé) :

I.3.b - Il faudrait maintenant compléter cet arbre pour représenter l'ensemble des 2 épreuves successives. Si on  
a obtenu r = 0 au premier lancer, on peut obtenir q = 0, 1, 2, 3, 4 et 5 au second ; même chose si r = 1, etc.  
Combien y a-t-il en tout de chemins dans l'arbre qu'il faudrait dessiner ?

I.3.c - Comme il y a trop de chemins, on en a dessiné seulement 3 ci-dessous. Ajouter les probabilités qui  
manquent.

I.4 - Quelle est la probabilité pour que n = 6 ? que n = 15 ? que n = 35 ? Écrire vos résultats dans le tableau ci-



dessous :

Tableau 2

En fait, il est évident que tous les chemins ont la même probabilité, à savoir 1/36. Par conséquent, on peut  
affirmer que tous les nombres du tableau 1 avaient la même probabilité d'être tirés. Comme, de plus, ils  
proviennent d'expériences indépendantes les unes des autres, on dit que c'est un tableau de nombres au hasard  
entre 0 et 35.

II – On rappelle que notre but est de fabriquer une table de 100 chiffres au hasard (les chiffres sont les 0, 1, …,  
9). 

II.1 - Recopier sur la « feuille de la classe », ligne par ligne, les tableaux 1 obtenus par les élèves. Cela donne  
un tableau que nous appellerons « tableau  4 » à 10 colonnes.

II.2 – Quelle proportion de nombres entre 0 et 9 y a-t-il dans ce tableau ? Cette proportion vous paraît-elle  
normale ?

II.3 – Recopier les nombres du tableau 4 qui sont compris entre 0 et 9 dans le tableau suivant (on pourra  
remplir ligne par ligne ou colonne par colonne et on s'arrêtera quand ce tableau sera plein, si ce cas se produit).

Table de chiffres au hasard

II.4 - Expliquer pourquoi ce tableau est un tableau de chiffres au hasard (comme ils proviennent d'expériences  
aléatoires indépendantes, il suffit d'expliquer pourquoi ils avaient, avant d'être tirés, la probabilité 1/10 de  
sortir).

II.5 – Pouvait-on prévoir combien de nombres au hasard entre 0 et 35 il fallait engendrer pour obtenir  
exactement 100 chiffres au hasard par ce procédé ?


